
Cet essai ne traite pas seulement de la fin de la paysannerie à travers le monde, il en analyse aussi
les raisons. C’est bien parce qu’ils et elles étaient l’incarnation humaine de valeurs opposées au
modernisme libéral que celui-ci ne pouvait tolérer plus longtemps leur existence. Si les auteurs
déplore cette disparition ce n’est aucunement par passéisme ou nostalgie des traditions
campagnardes mais bien pour l’alternative à la société capitaliste dont une frange de cette
population leur semblait porteuse. Cette réflexion les amène à une relecture historique de la période
des « Trente glorieuses » et de sa suite qu’ils nomment les « Quarante honteuses ». A travers le
destin de la paysannerie c’est bien aux ravages du productivisme qu’ils s’attaquent et à ses
conséquences sur nos vies. Un ouvrage qui s’inscrit résolument dans une visée émancipatrice.
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